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des poires pour lul confler leurs éco-
nomies_

Il fit d’énormes gains & la suite de
la guerre, alors que tout le monde
voulait devenir rapidement riche.
“Vous voulez vous -enrichir, disait-il

lancer. Personne ne sait comment il
fonda sa premiére maison d’affaires,
qui remonte déja a cinquante ans. .
Tout ce qu'on sait de lui, c’est qu’il
appartient & une excellente famille
d’Auvergne, propriétaire d'un petit

Os célébre esoroo arrive & Paris, vers U'dge de vingt ans, pauvre comme um guews.

aux petits propriétaires, conflez-moi
vos économies que je ferai centupler.”
Mais comme Marie Reynaud avait
mieux que ses nombreux créanciers le
moyen de faire fortune, il accumula
des millions a leur détriment.
Le plus difficile pour lui fut de se

chiteau dans les environs de Saint-
Flour. 11 vint & Paris, un peu aprés la
guerre. franco-prussienne, habillé
comme un mendiant.

- Aujourd’hui, le banquier Reynaud
a une magnifique maison sur ’Avenue
du Bois de Boulogne, et on le connut



